
MONACO - CHOLET BASKET 
 
 

 
Salle Gaston Médecin 

 

SAISON 

  

DIFFÉRENCE 

86/87 PO 77 80 +3 

87/88 82 88 +6 

87/88 AS 81 83 +2 

88/89 73 78 +5 

89/90 66 105 +39 

90/91 95 98 +3 

PO : Playoffs - FR : Coupe de France - AS : Tournoi/Semaine des As 
 
 

Saison après saison ... 
 
 
1986/1987 :    PO 
 

Battus de treize points lors du match aller, les choletais se trouvaient devant une 
mission quasi impossible. Et pourtant... 

 
 Dès les premières minutes, les visiteurs affirmaient leurs ambitions (8-12). Un 

panier à trois points de Robert Smith ramenait les monégasques à une longueur. 
Monaco prenait l’avantage pour la première fois de la partie (28-24). Cholet 
reprenait les rênes par Éric Girard (30-31), puis par Warner (30-33).Cholet 
accentuait sa pression (30-37). Monaco revenait à trois longueurs grâce à Wiley 
mais les choletais atteignait la pause avec une avance de cinq points (36-41). 

  
 Les monégasques tentaient un retour (50-52). L’efficacité de Shasky portait le 

score à 52-57, puis à 52-59. À dix minutes de la fin, les visiteurs menaient de 
neuf points. Cholet était donc à deux longueurs de l’exploit mais Smith et 
Williams retrouvaient le chemin du panier (73-75). Les locaux tentaient de 
l’emporter mais Cholet restait maître du jeu (77-80). Cholet pouvait quitter les 
playoffs la tête haute. 

  
Marqueurs : Bruno RUIZ 23 points, John SHASKY 22 points et  
Graylin WARNER 15 points. 



 
 
 
1987/1988 :    Menés à deux reprises de cinq points (13-18, 8’ et 16-21, 11’), les joueurs de la 

Principauté revenaient à égalité (27-27, 15’). Trois paniers, un lancer franc de 
Maguette N’Doye et CB reprenait encore cinq longueurs (29-34). Garnier était 
alors en charge de s’occuper de N’Doye. Peine perdue, c’était au tour de Maurice 
Brangeon d’entrer en action : deux paniers et un lancer. Monaco accusait à la 
pause huit points de retard. 

 
 À la 28’, CB s’était installé loin devant ses rivaux (51-65). Si le retrait de Valéry 

Demory pour quatre fautes fut aussitôt mis à profit par l’ASM (57-65, 31’), un 
temps-mort judicieusement prit permit à CB de reprendre ses esprits. Deux 
paniers de Jean-Aimé Toupane redonnèrent espoir aux locaux (71-79, 38’). 
Williams, Toupane encore, et Smith l’entretinrent (78-81). Demory et Graylin 
Warner confortèrent la position de CB (80-85). Didier Dobbels et Kenny Austin 
apportèrent les deux dernières pierres au succès. 

  
 Marqueurs : Graylin WARNER 25 points et Bruno RUIZ 19 points. 
 
 
1987/1988 :    AS 
 
 Monaco, qui a du attendre son 7ème tir pour marquer, mène (8-6, 4’). Avec un 

très efficace Graylin Warner, CB renverse la situation pour compter cinq points 
d’avance (16-21, 8’). BJ Williams accélère brusquement et Cholet se fait 
déborder : série de 15 à 2 pour Monaco (33-23, 13’). Avec un Warner utilisé 
comme pivot et bien servi par Demory, CB passe en tête (41-42). Un fantastique 
panier à trois points de Robert Smith place tout de même l’ASM devant à la 
pause (47-45). 

  
 Le duo Warner-Austin domine par sa mobilité et Ruiz effectue un gros travail 

défensif sur Smith (58-63, 27’). Monaco revient à un point Grâce à Garnier et 
Williams (70-71, 33’). Efficace au rebond, CB se donne les munitions pour mener 
(71-76, 38’). Monaco, grâce à une belle série de Popson mène (81-80) mais 
Warner réussit à la dernière seconde un panier à trois points, celui de la victoire ! 

  
 Marqueurs : Graylin WARNER 35 points, Valéry DEMORY et  

Kenny AUSTIN 17 points. 
 
 
1988/1989 :    Après un début tonitruant de BJ Williams, les choletais menèrent (12-15,6’), 

portés par Graylin Warner. Sous le signe défensif, l’équipe de Jean Galle 
parvenait à contenir les joueurs de Bill Sweek (29-29, 13’). Avec un très bon 
Valéry Demory, CB prenait six points d’avance (38-44), vite remis en cause par 
l’ASM (44-44, 20’). 

 
  Les choletais pratiquaient un basket « sérieux », tout en efficacité, et s’offraient 

quelques bouffées de plaisir avec Jim Bilba, qui réussissait son troisième dunk 
(63-68, 33’). Monaco, avec le duo Smith-Rolle, tentait de reprendre l’ascendant 
(69-68, 35’). Un panier à trois points de Didier Dobbels, un panier et un lancer-
franc de Warner, et l’équipe de Jean Galle prenait les commandes. Le dernier 
panier de Demory, alors que Smith avait forcé son talent à trois points avant, 
permit à CB de remporter la partie (73-78). 

  
 Marqueurs : Graylin WARNER 23 points et Didier DOBBELS 17 points. 
 
 
1989/1990 :    Amondri par deux absences et avec un Williams blessé, Monaco, qui enregistrait 

la rentrée d’une nouvelle recrue, Moran, eu un départ catastrophique, subissant 



la loi de Cholet. L’avance de 47 à 23 était la conséquence de la remarquable 
production des choletais. La première période fut de la sorte un véritable cavalier 
seul qui se reflétait par une avance plus que confortable (32-51), écart auquel 
n’étaient pas étrangers Graylin warner et John Devereaux. 

 
 C’est à nouveau CB qui repartait de plus belle et enlevait toute illusion aux 

locaux.Les visiteurs remportaient une victoire d’autant plus facilement que 
Monaco n’avait pu à aucun moment la lui contester.  

 
 Marqueurs : Graylin WARNER 36 points et  

John DEVEREAUX 29 points. 
 
 
1990/1991 :    Devant une assise monégasque réduite à sa plus simple expression (200 à 250 

spectateurs), on a pu, effectivement, mesurer à quel point les choletais avaient 
besoin de recharger les accus. 

 
 Le pire a été évité, mais Cholet a dû s’employer pour écarter Monaco. Une 

victoire qui doit, en fait, beaucoup à Graylin Warner. Un Warner dont le retour, 
après le repos, a été fracassant. Son huitième panier bonifié (sur neuf tirs) à six 
secondes de la fin, a permis à CB de gagner sur le fil (95-98). 

 


